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cardinaux du Bellay et de Tournon (I) et] de messieurs 
les cardinaux de Lorraine et de Sens, de messieurs les 
ducs de Guise et d'Aumale,. fort familier et domestique 
de messieurs de Rambouillet, père et fils ; et depuis en 
la maison de feue madame la duchesse de Valentinoys, 
lorsqu'elle faisoit bastir en grande magnificence et somp­
tuosité la maison d'Anet, en laquelle mes inventions, de­
vises et poésies succédèrent si heureusement, que le roy 
Henry me donna l'office de conseillier en la Cour de par­
lement de Diion, premier fondement de mon repos. Depuis 
ie me suis rendu plus familier à feu monsieur le connes-
table et à messieurs ses enfans, par le moyen de madame 
Magdelene de Savoye leur mère, qui m'advouoit pour 
parent, et à plusieurs autres seigneurs; à messieurs les 
chanceliers Olivier, Bertrand et de l'Hospital et autres 
gens doctes, desquels i'estois aymé et respecté, et par leur 
faveur i'ay exécuté de belles et honorables charges et 
commissions pour le service du roy, comme vous sçavez. 
Et parmy nostre compagnie, et en tout le païs, ie n'ay 
point acquis mauvais nom, soit dit sans envie, ains une 
réputation d'aimer la iustice, que i'espere continuer avec 
l'ayde de Dieu. Cela m'a servy, non pour aggrandir, mais 
pour asseurer ma petite fortune et le nid que i'ay trouvé 
pour me tenir à couvert le demeurant de mes iours, du 
quel i'ay esté seul promoteur et architecte. Dieu y a donné 
bon succez et accroissement. Je me veux louer d'une chose, 
qu'estant content de peu, ie n'ay porté envie à personne 
et me suis estudié de faire plaisir à tous et desplaisir à nul, 
acquérir des amys et me ranger du party des bons, fuir 
les meschans et querelleux, estaincdre les inimitiés et 

(1) Ce membre de phrase ne se trouve que dans le manuscrit de la 
Bibliothèque nationale. 


